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Allez, Ollie… à l’eau !
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Sud Ouest – 28 mars 2024

Fumel-Vallée du Lot : Six cents scolaires ont assisté à

un spectacle sensible

Par Michel Debiard

Publié le 28/03/2024 à 9h21.

Vendredi 22 mars, 600 élèves des écoles primaires et collèges du territoire, mais
également des séniors du CCAS de Fumel, ont assisté à la représentation de la
pièce « Allez Ollie, à l’eau », de Mike Kenny, donnée par deux comédiens de la
compagnie de Louise. Une œuvre à la fois pleine d’humour et tendrement humaine.

L’argument de la pièce est la rencontre entre un jeune garçon - dont la peur de l’eau
n’est que le symbole de sa peur de la nouveauté, des rencontres, en bref de la vie -
et de son arrière-grand-mère, ancienne championne de natation, handicapée par une
fracture de la hanche, qui, peu à peu, va lui apprendre à vaincre sa peur et à
découvrir que « l’essentiel n’est pas d’avoir vaincu mais de s’être bien battu ».

En prenant le sport comme cadre du rapprochement entre les deux protagonistes, le
texte, aussi sensible que percutant, parle aisément à tous les publics. La mise en
scène, très dynamique et inventive, fait merveille. En alternant le récit, au cours
duquel les deux personnes s’adressent directement au public en emportant
immédiatement son adhésion, et le dialogue classique du théâtre, un rythme effréné
s’instaure et capte l’attention sans relâche. La mise en scène d’Odile
Grosset-Grange se déroule dans un décor, minimaliste mais ingénieux, où on ne
voit que le déambulateur de Mamie Olive, le plongeoir de ses exploits et des lignes
lumineuses qui changeront de couleur pour évoquer la piscine ou la prairie. Les
comédiens y évoluent dans une véritable chorégraphie millimétrée, utilisant avec
astuce le plongeoir à roulette. Ils portent enfin le texte avec conviction en
soulignant à la fois son humour, son émotion et sa poétique beauté.

Un riche échange en bord de scène a permis aux élèves d’entrer plus encore dans
l’argument du spectacle et dans la connaissance du théâtre. Des ateliers d’éducation
artistique et culturelle ont également eu lieu dans les établissements scolaires avec
les comédiens et Marie Boudet, de la Compagnie Cœur et Panache.
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